
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

École de menuiserie Otto Schuwey 

Introduction: 
 

La Municipalité de Santa Maria Madalena est localisée dans la région Serrana 

(région montagneuse) de l’État de Rio de Janeiro, à 290 km de la capitale Rio de 

Janeiro. Les caractéristiques géographiques principales de cette petite ville de 10’000 

habitants, située à une altitude de 700 m/M, sont le fait qu’elle est entourée de 

montagnes au milieu d’une végétation verdoyante permettant une activité agricole 

diversifiée. 
 

 En ce qui concerne les aspects sociaux, la dépendance aux segments du secteur 

public de base est totale. La distance qui sépare la région vers les grands centres 

commerciaux et culturels, comme également le manque de marché d’emplois, donc de 

revenus, complique sensiblement la vie d’une grande partie de la population locale. 
 

 Ainsi, la création et le développement de l’Association « le Tireur fribourgeois » 

sont devenus un maillon très important pour l’amélioration de la situation économique 

de la région. La construction tout d’abord du Centre de Formation Professionnelle, 

ensuite de l’école de menuiserie, de la maison des artisans et la rénovation de la 

fabrique de taille de pierres (artisanat minéral) contribue sensiblement au 

développement social et éducatif de la jeunesse et de la population dans le besoin. 

L’ATFSMM est devenu un appui indispensable pour l’aide sociale de la municipalité. 
 

 



 Aujourd’hui, l’école de menuiserie Otto Schuwey est devenue une organisation 

sociale qui promouvoit un réel changement de vie pour la jeunesse défavorisée de 

Santa Maria Madalena. Quelque 60 jeunes suivent chaque jour l’enseignement 

technique qui leur est dispensé pour apprendre à travailler le bois, à peindre et réaliser 

des objets d’art aussi bien en bois qu’en pierre de taille. Ces jeunes profitent 

également d’un appui scolaire et d’une attention particulière en ce qui concerne 

l’éducation, l’organisation, la camaraderie et la vie en société. Ils bénéficient d’un suivi 

qui leur promet de l’espérance pour leur avenir. 
 

Nos quatre piliers de fondement directionnels sont : 

♥ Un esprit fort - un comportement exemplaire axé sur le bien et la conquête 
par le travail; 
 

♥ Un coeur ouvert vers Dieu – qui gère de l’espérance et de la gratitude au 
travers de la foi; 
 

♥ Une alimentation complémentaire – pour que nos élèves aient une 
condition et disposition physique plus saine, donc meilleure ; 
 

♥ Un appui financier – qui permet à chaque élève d’avoir une petite 
compensation financière pour son activité productive et son engagement ; 
 

Dans notre école de menuiserie, seuls sont accueillis des jeunes en situation précaire 

issus de familles très pauvres et qui survivent uniquement grâce à l’aide sociale. 

 

SITUATIONS  DE  3  FAMILLES  DIFFÉRENTES 
 

 Parmi nos jeunes qui fréquentent l’école de menuiserie, nous avons développé 

trois situations quelque peu similaires : 

 

1. FAMILLE “DOS SANTOS”: Welielton – 19 ans, Karina – 18 ans e Mateus 

– 17 ans. Tous les trois appartiennent à la même famille. Le plus âgé fréquente l’école 

de menuiserie depuis 5 ans. Welielton a toujours été un jeune discipliné et vif d’esprit. 

Nous connaissons Karina depuis 4 ans et quant à Mateus depuis 3 ans. C’est auprès de 

ces deux derniers que l’on remarque le plus de changement de comportement. Au 

début ils étaient plutôt bagarreurs, usaient des paroles vulgaires, avaient beaucoup de 

difficultés à se concentrer et montraient peu d’intérêt pour nos activités, méprisaient 

leurs camarades et entravaient le déroulement de nos activités. L’expression qu’ils 

vivaient démontrait de la rébellion, du mépris, de l’impatience, de l’agressivité et un 

manque total d’amour. Au fil du temps et grâce à la compétence des professeurs, leur 

comportement a radicalement changé. Aujourd’hui, ces deux jeunes maitrisent les 

techniques de base de la menuiserie et confectionnent des objets aussi bien utilitaires 

que décoratifs et, grâce à la vente de leurs produits, s’assurent un petit revenu 

personnel. Ils ont pris de l’estime personnelle, acceptent la réalité et démontrent des 



initiatives personnelles très positives. Cependant, ils restent confrontés à de 

nombreuses difficultés. Une extrême pauvreté, l’absence totale de soutien familial et 

peu de perspectives d’amélioration de leur situation restent un problème sérieux pour 

vaincre et concurrencer les plus aisés dans le marché du travail, donc un avenir pas du 

tout assuré ! Karina est, par son  travail exemplaire, devenue monitrice à l’école de 

menuiserie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aujourd’hui nous avons 

l’opportunité de compter Welielton 

e Karina au sein de notre comité 

brésilien Karina occupe le poste 

de vice-présidente et Welielton la 

charge de vice-trésorier de notre 

ATFSMM. 

 

 



2. DARA DA SILVA E SOUZA: Dara vit dans une grande famille où, avec 

ses cinq frères et soeurs et ses parents, elle partage un petit espace avec très peu de 

confort. Cette jeune fille possède un bon caractère mais reste très vulnérable dans ce 

climat familial où règne un environnement d’extrême pauvreté, où cette fille est 

également exposée à la pratique de rapports sexuels précoces, le tout mêlé de 

drogues, d’alcool et de violence !Le problème de l’alcoolisme affecte principalement le 

père de famille et se répercute sur les adolescents. De constitution physique plutôt 

forte, quoiqu’elle soit très mince, cette jeune fille montre une certaine ardeur à vouloir 

être belle, admirée et prospère en l’avenir. Mais comme une bonne partie de cette 

communauté qui fréquente nos projets, l’attente est grande mais les perspectives 

restent minces. Dara fait partie de notre école de menuiserie depuis deux ans et ce 

nouveau milieu lui est très bénéfique puisque sa relation avec les membres de sa 

famille est devenue plus étroite, elle donne des conseils à ses proches, soutien ses 

frères et soeurs et leur montre le comportement à avoir pour améliorer le cours de la 

vie de sa famille. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

La famille da Silva e Souza (manque le père) 

 

 

 



3. FAMILLE “CARRILHO”: Mauricio et Matheus vivent dans une famille 

d’extrême pauvreté qui réside dans la zone périphérique de la ville en lisière de 

campagne. Ces deux jeunes se caractérisent clairement dans leurs limites 

intellectuelles. À son arrivée à l’école de menuiserie, il y a 5 ans, Mauricio avait de 

grandes difficultés d’expression et démontrait des signes d’autisme. Renfermé sur lui-

même, il ne se laissait pratiquement pas approcher par ses camarades ni par nos 

professeurs. Il a volé un téléphone portable à l’un de ses camarades et lorsqu’il a été 

apréhendé il est devenu très agressif refusant de voir la réalité. Autant Mauricio que 

son frère Matheus avaient un comportement marginal, coléreux et méfiant. Nos 

professeurs se sont spécialement engagés pour essayer de « sauver » ces deux jeunes 

de la rue et leur donner une certaine confiance tout en les intégrants au sein de notre 

équipe de l’école de menuiserie. Avec patience et beaucoup de dignité, nos professeurs 

ont réussi à « apprivoiser » Mauricio et Matheus, à leur inculquer la discipline, à leur 

donner le goût de la vie et surtout à les intégrer au sein de notre programme 

d’éducation. Les deux suivent régulièrement les cours d’appui scolaires afin de combler 

leurs immenses lacunes dans ce domaine. Aujourd’hui, de bons résultats sont 

enregistrés et ses deux jeunes ne causent plus aucun problème social. 

 

 
 

Les frères Maurício e Matheus Carrilho à l’entrée de leur maison 



 
 

La famille Carrilho (la maman, abandonnée, élève seule ses trois enfants) 

 

 
 

Aujourd’hui Mauricio est devenu un jeune homme 

heureux et souriant, plein d’enthousiasme, qui a trouvé 

confiance en lui grâce au soutien et savoir-faire des 

professeurs de notre école de menuiserie. Il peut ainsi 

entrevoir un futur plein d’espoir et de succès. 
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